' fouvriront “les cours s du nouveau 


En fondant “cet ‘établissement d'édueñtiôn Îles, RR PP. Je. 
suites ont. rendü : un m nense servie ce aux poplations catholiques de 
l'Ouest: .--: ” 

Le collège à “Bémonion : sé relies ce: ‘qu st le collège de St. 
Boniface pour. le Manitoba ét. ce que. seïa le collège de Sudbury pour 
l'Ontario... Ces. Érois" belles œuvres Fe) prouvent une fois de plus, 
comme le dit VA: "SE, ile zèle et la clairvo ance des Pères Jésuites.” 

L'éloge des: réligieu de, la Coimpägaie de Jésus n'est pl usà fair e. 
is ont toujours ‘été; au point de vue scientifique et au point de vue 
chrétien. les premiers. éducatèurs du: ménde entier. - Is' n’ont pas de 
rivaux pour foriner’ des’ homines- de caractèr é. , Et quant à l'instruc- 
tion elle-même, ‘leurs maisons ‘d'éducation la- donnent aussi complète 
et aussi solide : qu'on peut Ja désivér. : : On sait queles Pères Jésuites 
ont toujours eu soin: de se tenir au- niveau des derniers progrès de la 
science ; souvent même, sous ce’ rapport, ‘ils ont devancé leurs con. 
teimporains. ‘Aussi leurs: “collèges ont produit plus d'hommes de va- 
leur. laïcs ou prêtres. que, n'importe méls, antres établissements si- 


milaires. e 
C'est done avee enthousiasme que nous _saluois leur nouveau 


collère d'Edmonton qui sera un foyer de lumière pour l'Ouest et pour 
FAlberta en particulier. | - 

Ii formera, nous en avons le ferme espoir, parmi les populations 
catholiques de nos contrées, cette élite intellectuelle dont nous avons 


grand besoin. : - 

Nos catholiques d'ici délaissent: piesque complètement les pro- 
fessions libérales. : On ne peut pas même diré qu'il Fait parmi eux 
ce qu'on appelle une. classe dirigeante. : 

Et pourtant si nous ne voulons pas rester dans une situation in- 
férieure, il faut gui puit parm rai nous des penseurs, des hommes de 
lettres et des savants. Ù : 

A des préoccupations matérielles constantes, il faut pour un 
peuple le conitrepaids de l'idéal intellectuel et moral.‘ A cette condi-|° 
tion seulement il pourra tenir dans le monde une place honorable et 
rivaliser avec les autres races. 

Le collège d'Edmonton vient nous offre le moyen de combler 
cette lacune. - Il permettra l’accès des professions libér: ales à de nom- 
breux Canadiens catholiques, en mettant à leur portée - une nouvelle 
maison d'études classiques où la foi et la science ne cesseront jamais 
de marcher de concert, la main, dens la main. Honneur aux Pères de | 
Ja Compagnie:de Jésus! DO oc ce 2 

Ils ont fait de ‘grands sacrifices pou relever: Je niveau ‘intellec- 
‘tuel et moral de no  compatriotés: : À. ceux-ci maintenant. de-profiter 
des moyens d’ instruction’ et d’ ‘éducation qui leur sont offerts. "Qu'ils! 
ne reculent pas pour céla’ dévänt. les ‘dépenses. nécessaires. Ces : dé-|. 
penses doivent être: ‘fo: rcément, un “pêu: plus” considérables i ici que dans, 
l'Est, et cela à cause des ‘conditions de vie: tout: différentes, Mais. il| 
faut se rappeler que, P or: et l'argent ne seront” ‘jamais ‘une compensa- 
tion suffisante-de Fi ignorance, et: ‘de l’abaissement d'un peuple. Le 

Les Canadieus' de. l Ouest; comprendront, cette. vérité, et ils fe: 
ront, nous n’en “douton: äS, dés s ‘efforts st des: sacrifices. pour posséder | 


une nombreuse phalange dej Jeünes hommes: éclâirés, savants, _éner- 


Ce qui’ nous “réjouit GE particulièrement c’est que le collège | 
d'Edmonton est‘absolu it bilingue.” ©’ est à. une “grande -Supério- 
rité sur les ns d'éducä 


De plu le. 


nouveau Collèg d' 
heureux Auspici 


_ 
de se 
He 


‘de. - 


de Stradeli: 7 5 


ï, 
F 
= 
4 


Îde 10,000: conversions -par an. En 
11800, : 


[ques ; en 1904," ‘elle en comptait 


Û Îles quatre années saui suivirent l'é- 


PUBLIÉ par La CiE:LAÏBONNE PRESSE, LTÉE 


ave, ave, Maria”. que répétait à à foi est robuste chez ceux qui 
foule. Les hommes du grand mon: Mont. Et comme l'on admire ceux 
‘[de coudoyaient les humbles: lésbel: l'Œui luttent pour leur foi, car ceux- 
les dames, les petites provinciales à seuls ont la foi telle que nous 
du Midi, à Ja roiffe mignonne crâ* dévrions lavoir ! Foi de convic- 
nement jetée sur la chevelur e, les tion qui ne craint pas les obsta- 
parures éblouissantes des. grandes cles, parce qu elle a appris à les 
dames espagnoles chantaient à. cô- | vaincre, foi énergique, qui fait les 
té des petites mantilles noires de létirétens forts et donne les victoi- 
l'autre côté des Pyrénées; les Ca-|i 
nadiens et les Américains étaient 
réprésentés dans la foule : les Bel: 
ges et les Anglais y avaient en- 
voyé de leurs enfants, C'était bien 
la foule vue par Saint Jean aux 
pieds de l'Agneau, chantant] hym- 
ne éternel, 


: L'Allemagne aux pieds de la 
Vierge m'a fait cette impression. 
EË je me disais que ces Allemands, 
ardents dans leurs convictions re- 
ligieuses, disciplinés, confiants en 
éux-mêmes et dans cette force spé- 
ciale que donne la confiance, 
peuvent aspirer à la domination 
dn monde. 

! . Et quand tout fut fini, vers dix 
Jhéures du soir, mon cœur chanta 
au Trés Haut un cantiqjue d’ac- 
tions de grâces, de m'avoir fait 
e dans une réligion. qui est 
qui fait” frères 


Quand la procession fut termi- 
née le directenr du pêlerinage al- 
lemani haiangua la foule; du: 
hant de ja rampe dun Rosaire : puis | 
eut lieu la profession de foi 


Ces Allemands! Comme ‘ils 
in ont inpressionnés! Leur Credo 


est le nûtre. Leur later et leur: 


n bles nôt x jen Jésus-Christ, en la Vierge Ma- 
ve sont les nôtre - 
5 AOUS recon rie. et dans la sainte Église, les 


naissions dans la profession solen- |: 
rança s Allemands les An- 
nelle de foi des mots communé- han es RS 
ment chers, à ce point que n ‘ Re Re 
SUSrS, à Ce ] 1. TOUS Lgnols et les Américains, Rivaux 
pouvions réciter notre Credo dans 7 d' INT et de toujours dans le do 
- à L : 

la langue du pays natal. 

inë politique et dans celui ‘des 
La peuples du Nord n'ont pas lainpiti ons terrestres, ils ne se sen- 
l'enthousiasme des peuples du mi: 


naître 
partout ja même : 


Henë* vraiment de la même famille 
di dans leurs manifestations reli-|de même filiation, que dans l’é- 
gieuses mais comme l'on sent que|treinte sacrée de la sainte Eglise, 


L'Eglise catholique poursuit sa 


marche victorieuse 


L'écrivain italien Stradeli vient |a un siècle, un évêque, 50 prêtres 
‘de publier une statistique qui mon- let 40,000 tidëles : ; aujourd'hui, ces 
tre à toute évidence que l'Eglise | Etats comptent 13 archevêques. 
eatholique, malgré les assauts fu-|88 év êques, plus de 10,000 prêtres 
ribonds que lui livrent ses enne-|et plus de 12 500, 000 catholiques. 


‘IS poursuit sans interruption £a La seule ville de New Vork 
marche victorieuse de par le mon- compte 170 paroisses avec ün to- 
tal de plus d'un million de fidèles. 
Les conversions dans ce .nouveau 
monde sont très nombreuses : leur 
chiffre varie entre 30 et 50,000 
par an ; parmi les dernières, on. a 
remarqué celle d’un évêque angh- 
can de nom breux pasteur ‘protes- 
tants et de 3 rabbins.- 


En ‘Australie’ il n'y avait: point 
de catholiques il y a cent ans’ ce’ 
ne fut qu’en 1820 que les: mission- 
paires purent y entrer librement ; 
aujourd’ hui il ÿ a-un cardinal, : 
archevêques, 4 évêques, IL 60 
prêtres et”1, 500, 000 fidèles. 


Dans les . .pays. de mission, Je 
progrès: est' constant. et 


- Voici quelqués ‘chiffres du livre 


L'Angleterre comptait, il y a 
un siècle .120, 000: :éatholiques, 6 
vicaires apostôliques," ‘et 20 pré- 
tres: En 1907, elle comptait 2,180, 
"1000 fidèles, 21 évêques. et 4,166 
prêtres. LC 


*‘L'Angleterre compte ! depuis 
‘longtemps: déjà : sur: ‘une moyenne 


V'Allémagné ne comptait 
guère que 6,000,000 : de câtholi- 


20 millions, ee 


: En “Rüssié, le nombre des con- 
versions est: considéra ble ; 5 pendant 


L'Afrique: enéore en à 1600. & ne 
de cuthol que; aq. ;téntaines 


405; 13ème RUE : 


ADMINISTRATION +: 
1303, 4ème Avenue Ouest 
Frince-Albert, Sask. 
Tétéphone 683. 


J. P. DAOUST, Administrateur 


De par le Monde 


Parade des gymnastes ca- 
tholiques empêchée 
à. Rome 


Dimanche, 7 septembre, 
gymnastes et pélerinscatholiques, 
après avoir entendu la messe à 
St Jean de Latran, se rendaient 
à la basilique de St Pierre pour 
y être reçus par le Pape. Ils de- 
vaient donner.à cette occasion 
une grande parade athlétique. 
Mais la police interdit cette ma- 
nifestation à cause des menaces 
de contre-démonstrations anticlé- 
ricales. Des troupes considéiables 
gardaient les rues sur tout le par- 
cours du cortège. Néanmoins les 
anticléricaux provoqüèrent des 
bagarres en criant : Vive la libre 
pensée! Les catholiques ripostè- 
rent par le cri de: Vive le Pape: 
Le cortège mit 4 heures pour se 
rendre à St Pierre, où les gym- 
nastes déployèrent leurs drapeaux 
et passérent dans la cour de St- 
Damase. Ils s'agenouillèrent de- 
vant le Pape, qui était appau:sur 


He. balcon entouré. de sa-Courpon-. 


tificale. 


spéciale. 


Souverain Pontife. 


Une protestation 


lesnormales d’instituteurs. 


ment se passer. 
© L'é évêque. ’proteste. contre 


soit retirée. 


Une victoire ie 


8,000 | 


La sœur du Pape, Marie, sa 
nièce Gilda et son frère Angelo 
étaient présents dans une tribune 


Après la bénédiction apostoli- 
que les gymnastes poussèrent un 
triple hourrah en l'honneur du 


épiscopale 


L'évêque, de. Luxembourg a 
écrit une longue lettre au: minis- 
tre de l'Instruction publique. du 
Grand-Duché, dans laquelle il 
proteste contre la suppression de 
l'examen de religion pour les étu- 
diants qui-veulent entrer aux éco- 


| _L'évêque demande quelle con- 
fiance la Population catholique 
peut avoir dans la ‘travail d'édu- 
cation d'une ipstitètion au. seuil 
[de: laquelle la religion eët complè- 
o|temént ; mise ,dé côté L: Le jeune 
étudiant acquiert dinsi la convié- 
tion que la religion est uhe affai- 
re accessoire dont on peut facile | 


je 
mesure prise et demande qu 'elle. 


: JEégoua disait: {Pont a marché à à, 


Le Conseil supérieur, désavou - 

ant la majorité blocarde, vient d e- 
leur donner raison ; un décret a 
été publié qui ordonne à la muni- 

cipalité de faire donner dans les 

écoles, municipales de Rome l’en-- 
sergnement religieux. 


Mouvements de troupes. 
en France 


Le gouvernement français 5 
décidé de russembler toute son: 
armée de terre le long des fron- 
tières allemandes et de laisser dé- 
sormais la défense des côtes com- 
plètement à la marine. 

Le placement des troupes vers 
la frontière de l'est doit s’efiec- 
tuer prochainement. 


Un exploit incroyable 


L'intrénide aviateur Pégoud 
qui le 20 août dernier se signala: 
à Juvisiy, en sautant hors ‘de à son 
‘téroplanë"et”ën exécutantutié su: 
pcrbe descente en parachute, vient: 
d'accomplir un exploit sans pré: 
cédent. 

Pégoud pilotait un monoplan 
Blériot, a fait décrire à son appa- 
reil un S gigantesque, restant le 
tête en bas sur une longueur de 
cinq cents mètres environ. 

Le secret le ‘plus absolu avait 
été gardé sur cetle expérience an- 
noncée il y a quelques j jours. Peu 
de personnes ont assisté au dé- 
part. Pégoud s’éleva rapidement: 
à une altitude d'environ un kilo- 
mètre -en: ‘décrivant une large 
courbe. 

On vit alors l'appareil s'incliner 
peu à peu vers la terre jusqu'à 
descendre perpendiculairement. 
Puis, continuant ce mouvement 
dans le même sens, l'appareil se 
trouva sens dessus dessous, et l’a- 
viateur la tête en bas.‘ Pendant: 
plusieurs secondes, 
quelles les spectateurs, œil collé. 
à leur lunette, se demandaient ce 
qui allait ratrivér,: 1 ’aé:oplane 
avançi “dans. cette. - position. ‘It. 
parcourut ainsi un  démi- kilomè- 
tre: ent UT ‘ 


4 


nouveau’ vers. la terre, se retrou- 
va dans Ja position normale après. 
avoir décrit un $.' L’aviateur at- 
territ par un vel plané en. spirale, 
‘Après cet- ‘exploit: - merveilleux, : 


durant les- 


. Enfin l'appareil décrivant une 
nouvelle coùrbe en s'inclinant de 


° 


it 


< 


a trouva pro déntiellement, de: pas: | 


GERS 


(E 


cesse 


PS . 


mn 


nn 


 —… 


jocal de P'ACFC. eut: ie” “plaisiis qu'iriesiste,: il. 
‘de tenir. une ‘assemblée. “Plusiéurs) saueor D ai iscours | “elle. ; UE 
| oratenrs prirent la parole” "Le R. s S “||: 

© P.B: Fallourd, président: du grou- 
pe local. de St. Hubert, présenta 

jes différents orateurs et surtout 
celui qui avait bien-voulu venir de 
Régine, pour relever par s sa-chau- 
de et convaincante parole 'éclar 
de .cétte. réunion: j'ai nommé 
Monsieur W. Amyot secrétaire 


ce mépris ex! ‘estime pan € 
sincère. La presque. totalité. ‘de 
l'assémblée devant laquelle. parla A ce qui de 
éminent: orateur était françaisé | du: saint: & nee jh ée dé j 
et bélge.. et ila su se. faire écouter 
estimer eb ‘épplaudir.” Certaiñe- 
ment un pareil. discours était bien 
de nature à plaire : hdes Français 
de l'A.C.F.C, avocat du barreau let à-des Belges quis' y connaissent 
de Régina. assez en vaillance et en cotrage 
Le R. P.J. Libert, ‘curé de la pour savoir estimer ces deux “bel- 
paroisse de St Hubert, ne put ré-|les vertus’ -même quand : ‘elle. se 
sister au désir de parler à ses pa-|trouv ent à un si haut dégré .dans 
roissiens de cette Association fran- | l'histoire des Canadiens Français. et qui. avt prolongé le j jeûne eu 
co-canadienne qu'il travailla à or- Le français à ‘le caractère sé- charistique jusque vers: 5 “héures 
ganiser dans la. Saskatchewan. | rieux et gai, nous avait dit :notre du. soir, éar ces cér émonies des 
En quelques mots il leur expliqua Président.en ouvrant la séance et ruthènes, messe, . sermon, “brôtes- 
J'insigne de l'Association et ce que | pour nous dérider id y alla lui-| in du Saint Sacrément,: bénédic- 
signifiait, pour tous ceux qui l’ar- même d'une chanson comique. tion de l'eau, érection d'une croix 
borent, la Croix, la Feuille d'érable | Puis Messieurs F. Beaujeot et E. 
et la fleur de Lys qui s'y trou- Dumand chantèrent le premier 
vent gravées. - «Le Petit Moco” et le second “Les 
Comme intermède, Monsieur A.| Bête Nuisibles”’ Ils eurent un vif 
Larade qui a le rave talent de dé- succès. M. Larade nous servit un 
biter les imonologues d’une exqui- délicieux monologue “Ma premiè- 
re valse” et certainement ceux au- 


quelle touchant spéctnele que cêtte 
prière que. chantent sur "ui “ton 
grave le prêtre et ses diaères en 
tenant les bräs:en croix, perdant 
certaines parties du-‘canon, de la 
messe. Edifiant. spéctaele: aussi 
que cette foule nombr euse ‘qui se 
pressait pour recevoir la. sainte 


communion sous Îles deux. espèces 


Eèv e des Hôpitaux de Paris. 


Maintenant à : l'ancien ‘bureau : du. 


ASSURANGES É FT 
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sunsaux( 


MOOSÉ JAW! Sabkatchetran 
GRAVELBOURG,: Sask 


ES 
CUSSON: ‘AGENCIES LTD 


: ASSURANCES 
eu, Vie, “Bond” , Atomobiles, | 
Er donéss ccidents et Maladies, 
| Response bite. d'employeurs, 
Grêle, Sur :la vie:des. hey aux et 
‘du Bétail Argent. à prêter Le: 


64 Ave Provencher, 7. $t-Bonitace 
7: TÉL: Main 4372 ‘ 


commémorative ne prirent fn 
qu'après quatre lieures dé l'après- 
midi. 


DES HOPITAUX DE PARIS 


% 


:{ CHIRURGIE 
SPÉCIALITÉS: . ET MALADIES 
.' ,D8 La FEMMF 


Er 


Pour nous prêtres latins nous 
étions des plus touchés en consi- 
dérant la piété et la foi. simple et 
lumineuse de cette population ru- 
quels arriverait jamais pareille |thène : nous étions édifiés aussi 
aventure, ,prendr ontsuremnent l'ex- 
cellente résolution de ne plus ja- 
mais dañser. 

Après un vote unanime de re- 
merciements à Monsieur W.Amyot, 
et la résolution de venir se dis- 


L.A. re 


AVOCAT & NOTAIRE. 


A? ETABLIE EN, 1808 , 


Ms à Assurance Go, Ltd, 


à de Londres, Angleterre 


2584, Avenue du Portage 
WINNIPEG, MAN. 


se façOD nous donna : “La Grève 
des Forgerons de FrançoisCoppée.” 
F1 fut si naturel et si émouvant 
que beaucoup en l’écoutant ne 
urenc retenir leurs larmes. 
L'éloge de Monsieur W. Amyot 
comme orateur, n’est plus à faire: 
cependant j je crois qu’il s’est en- 
core surpassé dimanche der- 
nier. Le sujet qu'on lui avait 
demandé de traiter était celui-ci: 
“De ia situation du français au 
point de vue légal, dans le Cana- 
da en général, et dans la Saskat- 
chewan en particulier.” Maitre de 
son sujet comme de sa parole, 
Monsieur Amyot nous tint sous le 
charme pendant près d’une heure. 
Quoique que son sujet se prêtât 
plus à une discussion théorique et 
‘juridique des faits qu’à des élans 
déloquence, il eut de superbes 
envolées et maintes fois arracha 
à son auditoire des cris d’appro- 
bation et des applaudissements 
enthousiastes. Je ne sais si vous 
avez lu l’un des rares entrefilets 
qu’un petit journal de Québec à 
consacré à notre beau Congrès de 
Régina: on y parle “du mépris réci- 


. DE LA SOCIÉTÉ LÉGALE" 


Wilton, McMurray, Delorme & Davidson. 


en voyant le zèle tout apostolique 
de leurs prêtres si dévoués. Puis 
le souvenir de l’accueil et de l’hos- 
pitalitécordialementfraternelsque | Visite à lhôpital de St. Bonifacè tous 
nous avons trouvés dans leur les matins. 


| bumble presbytère nous remplit : 
traire de pareille façon tous les| core de confusion et nous nelTÉLÉPHOxE Marx 1392 


deux mois, l'assemblée fut levée, | surions assez leur exprimer no- 


et chacun content et heureux del. 54miration pour leur œuvre Dr N, À, Laurendeau 


sa soirée s'en fut regagner ses 


Capital Souseri, ce +: S$ 11,000,000 


Saranties totales pour ceux qui détiennent 
des certificats, plus de -'- + S$ 27,000,008 


Réctamations payées, au delà de + + S140,000,000 ‘ 


PE 


Consultations de 2 à 5:p.m. 
BUREAU: 


708 et 712 Evtrice MCcINTYRE 
WINNIPEG, MAN. 


‘Agents demandés dans les localités non 
: représentées 


S adresser . an département pour le Nord-Ouest 
NEW NANTON BUILDING, Winnipeg., 
M. J. DUBOIS, © E. SANDERS, 
Agent, DUCK LAKE, ‘Sask. ‘. Gérant Local. 


ROMERIL, FOULIE & GIE, Agents, Prince-Albert, Sask, 


Anderson, Bagshaw & Amyot 
Avocats, Procureurs et Notaires 
1770, rue Scarth, Régina 
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si sainte, si patriotique et notre 

reconnaissance pour lasympathie 

dont ils nous ont entourés. 
“Qui fait bon et qu'il est agré- 


Bureau et résidence : 7 


pénates. 
163, Ave Provencher, St-Boniface, Man. 


Détail à remarquer il fut, sur 
la demande qu’en fit le trésorier, 
décidé, qu'après chaque réunion . DR. habiter en- 

Mean are Sr na pau ae. Dr,Bdmun Penner 
: à : : ot Dre MÉDECIN—CHIRURGIEN 

bert une quête serait faite en vue|}es de l’un et de l’autre-rite nous 

de ramasser des subsides pour |j,rons éprouvé dans cette douce | BUREAU : Porte à côté de la pharmacie 

permettre d'envoyer l'année pro- de M. Stewart 

chaine au Congrès de Prince-Al- ROSTHERN, - SasKATCHEWAN 


bert au moins le même nombre 


de délégués qu'il envoya cette| Qui dans une admirable diversité 
sue à Régine pour ni représen-| de rites, sait se faire fout. à tous 
ter. Cette résolution fut mise en|en sauveg st : 
pratique sur l'heure et la. quête n snegareane FoJours som 
qui fut faite rapporta la sorame 
de sept piastres qui furent ver- 
sées dans la caisse du groupe de 
St-Hubert. 


AGENTS 


MARCELIN 


Bois de construction de toute sor- 
te. Beau bois de Colombie, Portes, 
Chassis, Papier à Couvertures, 
(dalles), Pieds d’' escaliers tournés 
prêts. 


P.M. ANDERSON Commissaire pour af. 
F. B. BAGSHAW: . fidavits pour la Pro- 
WILLIAM AMYOT : …_‘inse de Québec. 


Gradué de l'Université nn 
Laval.Membre du ON PARLE FRANÇAIS 


Barreau de Québec. DANS LES BUREAUX. 


solennité et nous avons admiré 
une fois de plus la beauté et la 
puissance de l'Eglise catholique 


- WW. GARIÉPY, CR. + L. A. Giroux 
G. G. DUxXLor. 


Conditions faciles. 
© Venez me voir à mon bur eau. 


d'A. BOYER 


Propriétaire 


Diplôme à l'Exposition Provinciale 1894 


: Gariépy, Giroux et 
Dunlop 


AVOCATS ET NOTAIRES 


Médaille d'Or à l'Exposition 
- Provinciale 1901 


Atelier fondé en 1852 


UX AMI DES RUTHÈNES 
Î 


———_—— 


155 Avenue Jasper, Est 


Déclaration concernant le! ! Edmonton, Alberta | ‘Agent | 


| Art. LACERTE | 


AT 


mr ro 


proque des Français et des Oana- FRANCO-CANADIEN Jubilé . | Märe elin : Säsk. | 
thè à AL . Sa k o L dernit i . . MASSE. HARRIS. | 
es à vena as n.a proposé dernièrement à °g. L CASE Co: 

Fêtes Ru en . STE © |la S. Pénitencerie la question sui- ‘Engins ét Bafteuses. 
UT ivante : “Le jubilé accordé 1 : GRAŸ CAMPBELL “ 
Le 28 août (de notre calen-{mense. Nous ne pensons pas exa- J . ê ° per ss +. ‘#Voitures'(dernière mode) LA 

n , ° E. Lettres Apostoliques Magnifaus- : ROBINSON & BIACK : 
drier) les’eatholiques du rite ru-|gèrer en évaluant à’ un millier de}. | 7 
2 Ela Fête de l’As- | personnes le nombre de ceux ui tique eventus du 8 mars de l'añ-| | Prêts d'argent. su hypothèque. 

thène célébraient la Fête P nes ‘€ nomore A] née courante, peut-il être gagné : $ 


somption dela Tr ès Sainte Vierge.lse rendirent à cette solennité. 
On sait que l’Église d'Orient, | C'était un spectacle tout à la fois 
édifiant et ravissant de voir arri- 


plusieurs fois, si les œuvres pres: | 
crites sont renouvelées ? 


adopté pour son ca- | | EST 

rer Ja Étome grégorienne, verces Ruthènes par petits grou- n question “ De été mûre: 

célèbre ses fêtes treize jours après | PES de tous les points de l'horizon. ne dre de À etre énitençerie 

l'Eglise latine. | Une’croix rustique en bois, por- je Pape Pie X, à décidé d’ 'apportèr 

À l'occasion de cette solenni-|tée par un homme, ouvrait la mar à, ce doute une réponse ‘identique 

té chère entre toutes aux catholi- che, derrière elle dix à vingt per-|; con qui fut donnée à l' occasion 
que grees, MM. les abbés X. Roz-|sonnes dont quelques unes por- 


t des d k des précédents iubilés, savoir?" 
dolsky et D. Claveloux, en charge taient des drapeaux e des ban- «Lin &ulgence plénière du fab 
des missions ruthènes de la Sas- 


nières suivaient en chantant des 
lé peut être gagnée deux où: “plui 
katchewan,invitèrent leurs fidèles 


cantiques. 

à se rendre dans leur mission cen- |- 
trale d'Alvena à l'effet de célébrer 
solennellement le Jubilé Constan- 
tinien. Pour rehausser la cérémo- 
ne comme pour faire éclater aux 
. yeux de tous l’unité de la foi dans 
la diversité des rites les deux z6é- 
tés missionnaires invitèrent aussi 
plusieurs prêtres de l'Eglise latine. 
Ont répondu à leur appel le Rév. 
Père Th Nanzik, O.MT. ‘de Fish 
Creek qui vint avec un grand |- 
nombre de ses paroissiens polonais, [drientale : :le-'sous” ‘diacre, de’ nos | 
puis les. abbés Th Schmid, curé. grandes. messes st remplacé. ‘par 
: de Duck. Lake, "A. Louison «de |5 ; 
-Vonda et. F. Bergeron de St Denis, ï 
L'abbé: J- Jean, : prêtre. latin :re- 
cemment ‘passé. au: rite ruthône, se se 


"8 ASEATOHEN AN 


Wood Co: Hart Paar 
ractors MeLauglin Car- 


“& Ideal “énroire” 
‘.riRe : and Auto 


sieurs fois. si l’on accomplit deux 
ou plusieurs fois-les œuvres pres | 
sieur.-l'abbé Schmid’ célébra la |crites ; mais on ne peut bénéficie 1 
messe solennelle dans le rite latin, qu'une seule fois, la premièré 

Cette messe fut suivie d” un lœutres faveurs jubilaires : absol 
sermon en polonais. par le Rév. tion. des censures et des cas résèr 
Père Nanzik. Dès le” matin, les vés, commutations ou dispensé 
prêtres ruthènes | étaient occupés .'Donné à à Rome, de la Sacré Pé 
à entendre les confessions - qui ne nitencerie, le 6 juin 1913. 
furent interrompues qu'à midi par: S. Card. VANNUTELLI, 
la messe solennelle dans le ‘rité|. .: ‘ ., Grand Pénitencie 
ruthène avec. -diâcres ‘ assistants. EL, "PALICA, 


:On ‘sait que : -ddns* Las liturgie Û . Secrétaire de ls. Pénitenéeri 


À 10 heures du matin, Mon- 


é communio cou à la . 
sé onne en fran 


ae 


2 2 


RE ee F. 
. NE PAS PNR 1 
us Verts jour es nuit 
a ha . 


ëe DRE CEE 
& RE TRS 
S es 


3 


ù 


Notré Drlneips estde:ñé vend x 
remèdes d de: -Prernière. ‘qualité j:eb tou 
au se maintiennént, sur cette. 


sortes 
pronptitales 
commande, 


| Dusäiez -voug payer plus ‘cher’ 
KR regagneriez éncoré mais: 


olontair ement un Vous. ‘payez moins cher. 


np par là posté : 


u’en. uñ jour. Î 


ysiäs: spa de The Rexall Dn ug “Stor € | 
. Chas: McDONALD. 


Pharmacien et Opticien 


à 


ALLEZ. aux. 


| LIBRAIRIES: KEROAC 
dé” “poitrine, st Ja. 3en- ee Centrale, Prince-Albeit 


‘ 


Pour livres de prières, 
objets religieux, livres p« 
_classiques,: romans, ete. 


227 rue. Main, : ! Winnipeg : 
Vis-à-vis la rûe Sté-Marie : +‘. 

52 rue Dumoulin, . . St-Boniface! 
Nous n ‘avons > pas + de cataloeue . 


| | Guitivateurs, 
|| Attention ! CE 
‘nm Argent à prêter sur: 
EL x fermes en culture, 


ASSURANCE. —Feu et Feux ‘de raies: 
Vie et Accident, Bestiaux  : : 


Vente et achat de fermés et de- 
- lots de ville le 
. 4 ‘ ne 
Agents de bateaux pour Y'Europe et tontes” des, 
parties du monde. 


Nous irons chercher vos amis enn ‘importe ga" 
endroit de l' Duran pour vous les ‘amener’: 
Prince-Aïbert 


française et je veille surtout à 


Le INSPECTION 


qui nous de la s sienne 2. 
pee Aux Canadiens. 


Nous avons l'honneur de. vous annoncer 
que nous venons d’ ouvrir une boulangerie 
au coin de la 3ème avenue ouest et 4ème 
rue, côté nord, et que nous sommes en 
mesure de voris servir du bon 
cile, dans n ‘importe quellé” partie de da: 
ville. 


rer 


licencié. Pour taire le: commerce de Grains." 


nt 


F# 
# 


BOULAN GERS 


« Avenue Centrale 


d' étonnantes c com réhén- 
pie avait Le Casier 149 PRINCE ALBERT , 


proche , douloureux qui nlait ve- 
nir. | : 


contact de s son. Maiiré. adoré le à se“ 
cret de porter. également: les peines 
ou les joies qu'a ‘amènent lesj jours... 

Or, ce savoir. ‘ne demande-t- il 
pas une générosité. qui. tient: à,elle! 


seule presque toute la perfection ? de I aitendait, pour expliquer la 
Syra n’en juges point dinsi, ‘: cruelle vérité, que l angoisse de la | 


Elle aspirait. à autre chose ; elle pauvre femme se fu tun peu cal- 
eut voulu prouver à Jésus la fidé- mée. 


lité de son amour par quelque s8-|  __Raconte !—supplia t- elle—ne 


crifice proportionné. à l'ardeur : de pouvant demeurer dans cette in- 
sa reconnaissance ; donner le meil- certitude. ‘ 


Allez aux salons de toilette de 


C. A. Fournier 
_ a LA — 
‘Central Ave Pool Room’ 
— où — 


NTHE NEWPORT BARBER SHOP” 


‘Bains.—Cirage de chaussures 


Oh! Je ne suis pas, digne, | je 
sais ‘bien, d'une pareille : grâce ; 
mais. Jésus s'incline de pr éférence 
im ‘avez- vous enscigné-—sur les 
misérable es... - 


+++ 


CAPITAL AUTORISÉ. …84,000,000 
CAPITAL PAYÉ........84,000,000 
FOND DE RÉSERVE. . .:$3,000,000 


Bôêtisse Pollock—10ème rue ouest: 
et.vous serez satisfaits 


par an accordé sur dépots d'épargne. 


payables dans toutes les parties ‘du monde : 


leur d'elle-même pour “sanctifier Vous savez, que j'étais de - — ; ACHÈTE traites, ou argent et billet de banques des pays 
Le nom de Dieu...” garde ù palais, ce matin? ; Le eille élé ent étrangers ; et VEND des chèques sur les principales villes du 
: . 2—J'y mr ur mr monde. 
—Mais, sans - doute—se dismt- |” : Pour le prun et les gateaux, c'est notre . 
assistais au jugement de plusieurs P gs AGENTS EN ANGLETERRE: The Clydesdale: Bank, Ltd., 
elle —-Le Divin Maître avait égard J98 P fameuse farine de première qualité Crédit Lyonnais, Comptoir National d’Escompte. 


Embire Patent 

Cook’s Pride 
Vous verrez que chsque sac donne beau 
coup plus de pain et de biscuits, bien, 
blancs, d’un goût délicieux et pur, que 
toute autre farine en vente. On oublie 
le prix maison se rappelle la qualité 
de notre farine. 


THE ONE NORTHERN MILLING Co. 
Ter. 242, Casrer PosTAL238.. 168 AUE 0. 
J. H HALILAM 


de nos frères.—Mère, je vous au- 
rai voulu présente ! Quelle nobles- 
se d’attitude ils avaient tous, com- 
mails défiaient la mort et les bour- 
réaux !...Le Divin Maître inspirait 
sûrement leurs réponses, car elles 
étaient sublimes ! 


à sa faiblesse et la trouvait : -inca- 
pable de coopérer à sa mission, 
puisqu’Il ne lui laissait rien faire 
pour la gloire divine. | 
Quand l’huimble femme fut péné- 
trée ainsi du' sentiment de son in- 
dignité, alors Jésus trouva cette 
âme mûre pour l'immolation.….. 


BILLETS 
COMPLETS 
POUR LES. 
ETATS-UNIS 
L'EST DU CANADA 
LA COTE DU PACIFIQUE 


a 


J. E ARPIN, Gérent 


Lysias s'exaltait en rappelant 
ce souvenir. 


Celui qui est la douceur infinie ; . . | 
et qui ne violente jamais les cœurs, Un sanglot étoutté de sa mère le OÙ  MAGNIF IQUE DEMI: SECTION 
ut ee qu'il peut attendre de cha- ramena à la réalité. LA GRANDE'BRETAGNE di d f 
q! =] ÿ avait entre autres—pour- Maison établie depuis 20 ans ET L'EUROPE à vendre ans. UNE paroisse . r ançaise, 


cun! 
Ce qu'il demande . n’est jamais 


suivit-il—]la. fille d'un centurion, 


-dont la fermeté inébranlable mit 


trop, par cette souveraine et uni- 
que raison : “Tl-nous aime!” * le comble à 1! ‘exaspération, de. € ë- | 
sBr. : 


Lysias rebtra, -un jour, plus tôt : 


On peut se les proeurer au plus 
bas prix au 


CANADIEN N ORD 


L. E. VALADE 


Marchand d'articles 
pour hommes et 
‘jeunes gens 


batie, très. bon: ‘marché. 


., : + tn 


| Profitez dé notre expertise d'infor- 
. mation. 


: Aussi, sans ‘aucun délai, ‘toës 
ceux sur qui prit l'accusation 


fermes.et:propriétés de ville. 


pée à la préparation e:leur fra | L 
gal repas, ne ei détourna,: “point | d 


4 


. Venez nous voi r, écrivez ou téléphonez 


J. H. NORTON, 
Agent des Passagers, 
“or  - ,." Gare du C.NR.. 
| Tél. 121, -Prince-Albert, 


Habits 
: Chaussures 
; et Chapeaux 


estiaux, , éte. 


| dents, Grêle;:} -B 


— 


ARTE 


LE. Moi, je me: shis tout .sirnplé- 
| ment avancé pour. soustraire’? à.la 
| prôfanationt ‘Jes restes: précieux, de | 
{ ‘ ‘martyrs;:: :commé| 
INéron sortait, en: ce: Moment; : de} 
la salle, ils s ’est. Fretoiiné et 
“prenént mép. entréprige : : 
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WINNIPES, Man 


‘Barbier ‘Colifeur- - 


39, RUE’ ‘de Ja RIVIÈRE OUEST. 
ï. PRINCE-ALBERT, Sask. | nu 


| Répariges dé toutes sortes exécutés Ê 
vec “promptitue - 


vant son regar 
simant; dont: é 


heureuse, presque 
Cependar 


PS + 


naire an mant les raits: 


pq 


RS 
TES 
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AVAUX Le 


e3 STARS 


ention 


Le a 


Fe Main: 6645. Lt “Ba ité”] Postale. 158 °. 


Correspondance en Français 


© Jé in occupe tout particulièrement. de la clientèle 


et au déchargement. du grain. qui m'est consigné 
‘J'ai’ fouraf. des cautions au Gouvernemeit et le. suté 


.-Je. vous obtiendrai. le plus haut prix 


ÆHOMASF ENNIS 


nnananasan ea 


- entendre, je ‘pense, certains désirs “ -,. : BUREAU: … :., . . Boîte.de Poste 513: 
SVT Ù . 300 Grain Exchange . : WINNIPEG MAN. 
[ét ce taines prières... . . ROMERIL, FOWLIE. & GE Bonneau Frères SO — 5 FNNRRREUe 
 Gotte femme ignoranié ét ‘sim- Part ‘un baiser, il spaisa : le re-||  Batisse de la Banque Impériale : ... 1 . : Références: —Roÿal. Bank of Canada, Grain Exchange-Branch. 


6 0 8 TRE AE NE ET 0 CE 0 08 


? BANQUE d'HOCHELAGA 


Bureau Principal, - MONTRÉAL 


DÉPARTMENT D'ÉPARGNE-— Intérêt au taux de 3 nour cent | 


EMËÈT des ‘Lettres de crédit Ciroulaires” pour les voyageurs, 


AGENTS EN FRANCE : Crédit. Lyonnais, Comptoir National 
d’'Escompte de Paris, Société Générale, Crédit Industriel et 
Commercial. ! . 


Succürsale PRINCE-ALBERT, Sask. 


2 milles deléglise, de l’écolé; de la sta- 


tion, de l’élévateur, toute cultivée, bien 


ACHAT, VENTE, ÉCHANGE. de 
ASSURANCES: Incendie, Vie, Acci- 


/201-20 205 Bloc Sonierset; “204: Âve. : Portage! Casiér Postal 443 
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Aria] 


io A 


ll, ‘Avenue Provenches ci St * Boniface, Man. 
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En: énieurs 
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Jésuites. .Les 

"e ; ee 19 CARE PT. 3 Russe Tr Lin à ‘ 4 \ : 

#0 ont finis, et Fi de ‘para er. le: dapie lés. Constitution de Le cana. fr: : $ ES rnns 
. En Re ee , Aie Li RES 2 T 

2 suffit 4 si un l'Ordre, à à it le : : P ee d ut À E 


| “pour 
| romprendre quelle intelligence “et 
quel s souci du bien-être à. présidé 
‘à sôxi éménagement : l'air: et latu-| 
mière y abondent ; tout.y est Clair 
:et bien disposé. _ nn 
« L'œuvre du collège d' Edmonton 
est pleine d'espoir pour l'Eglise et 
| ‘pour la race canadienne- -frariçaise. 
“N'est- il pas remarquablement pro- |: 
ES videntiel de voir s'ouvrir, en .mé- 
jme temps, dans ces deux parties 
“du pays où, il n’y a pas encore 
“longtemps, le sort de ncs compa- 
”_triôtës' paraissait s1 précaire, 
“l'Ouest et l'Ontario, deüx beaux 
“collèges classiques où notre langue 
-maternelle. aura les honneurs et 
qui. nous donneront les élites seu- 
les capables d'assurer notre survi- 
vance, à ces points menacés ? Sud- 
bury et Edmonton, ces.deux gran- 
. des œuvres que la race devra au 
zèle et à la clairvoyance des Pères 
Jésuites, sont deux postes français 
avancés qui assurent, au milieu 
de difficultés er de luttes considé- 
rables, la marche en avant d’un 
© peuple fidèle à sa mission provi- 
. dentielle. 
C’est au Collège d'Edmonton 


gué: PAR die ‘lors’ ‘de la bêné | 
diction du collège, le .12 juillet |b 
dernier, — la: catholique - province, 
de Québée s'est montrée aussi, gé- 
néreuse.” -Æt. le. fondateur ‘du 
Collègé ajoutait : : “Lorsque je con- 
sidère, tout ce qui, s'est. accompli | 
ici avant et depuis. mon ‘arri ivée, | 
de façon Si rapide. et si étonnante, 
je:suis- forcé: de lever:les : “Jeu: 
‘ciel et de proclamer. que la divine 


PSS VISU UNI SV STUNT TITI TV SU TI US SE 


ments dé: la pulation. PE 
ta. Auùx.:élèves de langue an glai- 
se le collège donnerä ün. enseigne- 
ment exclusivément anglais avec 
un personnel anglais ;. au 4 élève 
de. langue française un ‘pérsonnel le régistre? - : 
français donnera un enseignement] Oui, “Pierre, il acèla} äson crédit, 
français, - -toùt en leur : fournissant —Qù âvez-vous- Fait de plus ? 
Providence a visiblement béni'nos les. inoyens "d ‘apprendré ] Jà Jangue —Ù ya quelque temps en: paS- = - 
eflorts” à anglaise; ‘dont la connaissance sant le font Brooklyn, j'ai vaunl( Meubles pour à - maison, de bureau Y'écol ou lé 
C’ est aussi'à l’occasion de cèttel s'impose à tous. L'étude du: fran- petit marchand de- journaux quil Fu ee UT DE 
bénédiction: ‘du. ‘collège d’ ‘Edmon- çais sera facultative pour les. “élè- lavait froid et. faim, et Je lui : ai 
ton par S. É. le. Délégué Apostoli.. ves d'origine ‘anglaise, et: :.pour donné un SOU. 1 . 
suivre les cours de français, ces —_Est- ce sur le rég istic, Gabriel 


que quelle R. P. Hudon, au cours 
derñiers devront payer ün. supplé- —Oui, Pierre. 


de-son, ‘adresse au. représentant . 
du Saint-Siège, lue en français |ment. .. ee —Avez- vous fait autre chose ? 
—Eb bien.…..jai.. je crois .…..je 


puis en auglais, exposa clairement 

la nature et le programme d’en- crains ne pouvoir me rappeler au 

seignerhent de la nouvelle institu- tre chose en: ce moment. . 
Saint Pierre en fut. “ébahi. 


tion: “Notre collège, déclarait 
alors le P. Hudon, sera bilingue : — Gabriel, qu’ ‘allons IOUs. faire 
de cet homme? | 


ce qui ne veut pas dire que tous ù 
Oh ! rends- lui ses trdis- sous et 


les élèves devront y apprendre si- 
multanément l'anglais et le fran- dis-lui d'aller au diable ! 5. 


çais. Collège bilingue veut dire, 
ici, que l’anglais sera enseigné aux 
élèves de langue anglaise, et le 
français aux élèves de langue 


Brondway, et. tie “Jür. à 
sous. ne | 
— Gabriel, relt-sé Parque GE ns 


4 


Re AVC Qi — Te R 


Pour la première année, ‘le 
cours des études, dit le prospec- 
tus, comprendra des classes prépa- 
ratoires anglaises et françaises, 
une classe où deux d'un cours 
commercial qui sera enseigné en 
anglais, et une classe latime d’un 
couts classique à base française.” 


DEMANDEZ LA. - Loue 


é 


La Bière de. Saskatoon 


Se Vend dans! tous les Hôtels de Préniièré Classe 


Lé nr 


:0:- 
BRASSERIE. DE. 


HŒSCHEN-WENTZLER 


Le collège a déjà, à la date où 
je vous écris, une inscription d'au : 
delà de 100 élèves, dont plus de] Je professeur.—Jules, de quel 
la moitié sont de langue françai-| Lys vient la pomme ?. 


À la rentrée des classes 


. qu'aopartient N D Fangaises | se. Iisviennent de toutes les! __De ja Poméramie, Msien ! SASKATOON . - TT Saskatchewan 
. neur de porter le pus rom Die S. E. Mgr le Délégué Apostoli- | parties de l'Alberta, particulière. | - far cel, de quel pays vient le . - ; ; - 
catholique et français. Aussi, Dieu que répondit, en français, d’abord, |ment d'Edmonton -et de Saint- coq? 
s'est plu à marquer tel à l'adresse du Père Recteur, et,| Albert. . ° De la Crète, M'sieu 
œuvre de ses béné-| ie déclaré r … nes 
ments de cette œuvre après avoir déclaré que” tous les| L'année 1913 méritera d’être] Henri, qu'est-ce que le blé dur ? FR T 


dictions privilégiées. Son fonda- 
teur, qui sera aussi le premier 
rectéür du Collège, le R. P. Théo- 
phile Hudon, a vu ses courageux 
efforts couronnés, dès le début, 
de succès encourageants. L'accueil 
particulièrement sympathique 
qu’il a reçu des Canadiens français 
d'Edmonton, heureux de seconder 
les efforts d’un apôtre de. l'éduca- 
: tion catholique et française aussi 
énergique et aussi dévoué, augure 
- bien de l'avenir de cette belle ins- 
titution. | 
Il nous fait plaisir de pouvoir 


parents catholiques de l'Alberta 
devaient se réjouir de la fondation 
du Collège d’Edmonton, il ft un 
bel éloge de l'œuvre éducatrice 
des Jésuites. Puis, parlant, cette 
fois, en anglais, Mgr le Délégué 
fit remarquer que le récit de la 
fondation du collège que venait 
de lui faire le Père Recteur était 
non seulement un récit, mais en- 
core un programme, qu’il approu- 
vait. Sans doute, ajouta Son Ex- 
cellence, il faut enseigner l’an glais 
à vos élèves, mais il est bon aussi 
d'enseigner Je français aux élèves 
donner, ici, les noms des princi-|d’origine française, afin de leur 
paux hienfaiteurs du collège d’Ed-| permettre de conserver. leurs. “bel- 
monton, MM. les abbés. Ethier lestraditions religieuses et natio- 
Ouellette, Pilon, Guertin, ‘MM. J. nales. | 
H. Gariépy, G. Boy, J. H. Picard,| Ces paroles du Délégué, Aposto- 
l'hon. M. P.-E. Lessard, M. P. P., lique, venant confirmer, dans :une 
J. L. Côté, M. P. P., Wilfrid Garié-| ;,.onstance aussi solennelle, Je 
py, M. P. P,S. Larue, Emile Tes-| coramme d’ enseignement bilin- 
Sier, C. H. Bélanger, C. Gallagher, D 
J. A. MeNeil, S. Soucy, N. Leclerc, 
À. Lefort, M. Martin, L. Garneau, | 
L. Dubuc, L. Madore. Mais s’il . TELEPHONE. s16. 
fallait nommer tous ceux qui ont|S | 
aidé cette belle œuvre, la liste se- : 
rait trop longue à faire. C'est un |} | 
superbe mouvement de générosité |R 
qu'a provoqué, à’ Edmonton, ‘la |}. Le Pas; : Î 
fondation du‘collège, mouvement|},. È Ca UT 
d'union aussi et'd’ensembie parfait |}. . . . - 


Ru à Hvalber de dévguement. à [M Nous venons s de demenager dans un 
Le local plis spacieux au coin de la 11 
a 2e Ave Ode, en° face 


inserite en lettres d’or dans les| Celui avec quoi on fait le pain 
annales de l'Alberta français. | rassis, 

L'ouverture du collège des RR.| Paul, qui a été le père de Hen- 
PP. Jésuites d'Edmonton vient à|ri ler ? — -| 
point pour couronner superbement| Henri, très au courant de la 
cette année, féconde ‘en' œuvres nouvelle notation horaire. —2é éro, 
catholiques et françaises, et pour |M'sieu. 

marqueï fort heuréusement le! Le professeur, se dirigeant vers 
commencement d'une ère de pro-|le tableau d’honneur.-——Vous êtes 
grès inouïis pour nos frères de la |tous de petits ânes, je vais vous 
grande province du nord-ouest. - | rayer du tableau d'honneur. 


Quanr vous avez besoin. de: “bois ou de 
divers matériaux de construction venez chez 
nous. Nous avons un grand stock de matériel 
tout de première classe. Lorsque. ‘Vous. y 
aurez jeté un coup d'oeil vous-‘constatèrez 
que c'est en effet le meilleur matériel que l’on. 
puisse trouver dans les cours à bois de cette 
ville. Nos prix.et nos conditions sont les 
meilleurs et: nous sommes à votre'sérvice. 
Nous sollicitons le patronage des gens de la 


Tonciar 


ville et de la campagne. DS 


Venez chez... 


A.C. HOWARD 


‘809, AVE CENTRALE, Prince - Albert. 


Venez voir nos Lits, Matelas et 
Sommiérs. Cette semaine— gran ; 


0 so, 
3 


de réduction de. prix a RE 


+ - A 


f 


' Winnipeg, 


fie 


Les Cariadiens- français de la 

_ ville’ n'ont pas “voulu rester” ‘eñ 
* arrière et, en ce moment, c'est avec. 
| ue belle ardeur _ que les’ dames 
des premières “familles d'Edmén- 
:."son sont à préparer lé “trousseau” 
du‘collège, beurenses, elles aussi à 


de faire‘ Teur part-dans' cette -œu T 
D de foi et de pétrotisme: ‘ 


ecpi mis Da ce 


à les he Faut p 
is prompts resultats. 


‘2Notre-Dame:Quest-Montr 
ne 
ee  . 


tâtues” CHE 


Bars 


a catholiques. qui ï-ont 


3. 
s 


Hubs uñê Barat ( 


qu 
foi, dit. au 
‘confiance, voi 


phème. Mais Jésu 
séès. leur d Pour 


a plus facile de 
chez ? Or, afin que vous sachi 


M: Copin. Albaneelii | 
que les dotumènts 
| ordre qu'il contient 
‘à l'auteur, M. Ben- 


para tique, empo eZ 
néé dans sa muison#L malade se lev. 


sitôt, ct retourna. da 
vue, le peu ple- fut saisie! er 


Eniilièn! Mar. 
:Léonce, 


Jeunt, 11° Septembre 
VExDREDI 12 Septémbre— S.. | 


martyr. ; : Ve 
SAMEDI, 13 SéptembreS Aié” évé- 


: 


us a cônpus: cornme hauts 
DIMANCHE, 14 Septambre =" ta n 27 Sävalette de : Langes, 
de la Ste Croix. : 5. Bäcon de là Chevalerie. Pyron, le 

Lu: sr, 13Septembre—s$. Fiéiméte mére Chévalier d Harmensen, Rœttiers 
Mani, 16 Septembre58, Corneille ét de’ Montaleau, Je Marquis d'Ai- 


Gyprier, martyrs. grefeuille, Thory, ete. . 
MErCRENt, 17 Septenibre-_Stigmatés de. : 
S. François. Quatre Ternps. JEUNE. L 


que. 


34 


tyr. 


Lorsqu’ il partit pour Wilhelms- . 
| bad' Où allait représenter la 7me 
| province de la Séricte Observance, 
l’Eques reçut du Marquis Sava- 
lette de Langes des fiches relati- 
ves ‘aux différents personnages 
‘occultes qu'il devait rencontrer 
dans cette haute assemblée inter- 
nationale.. Parini ces fiches figu: 
gurent celles d’un’ certain docteur 
Fale,. “homme à tous égards ex- 
traordinaire”que l’on croit être 
“le chef des Juifs,” dit Savalette 
et Langes; et lorsque ce marquis 
conspirateur veut marquer 
d’un signe particulier tel ou: tel 
de-ceux sur lesquels il renseigne 
son ami, il écrit sur Ja fiche: (I] 
connait Fale.) 


e ve 


Les Francs-maçons appréciés 
par un libre-penseur 


Dans un articleintitulé :‘Socia- 
lisme et Francs-Maçons”, M. Hen- 
1i Rochefort, décédé récemment, 
faisait le portrait suvant du franc- 


maçon type. 


l 


Voyons : 

“Un franc- -Naçon, écrit Roëhe- 
fort, est d’abord un imbécile qui 
se déguise en marchand - d'orvié- 
tan, s'attache sur le ventre.un ta- 
blier orné de figures cabalistiques 
et se bariole la poitrine d'écharpes ; 
multicolores qui lui donnent l'air, Les documents livrés à la publi- 
d’un singe habillé. cité par M. Benjamin Fabre nous. 


renseignent sur bien des points 
importants. Ils nous donnent, par 
exemple, la certitude de l’initia- 
|tion : maçonnique de Napoléon. 
Ils nous prouvent que le chef de 
? Illuminisme. bavarois, le fameux 
Weishaupt, qu'on croyait enfermé: 
dans la re traite Après sa condam 
nation par la. cour électorale. de 
Bavière, jouait certainement un 


Cependant, si les francs maçons 
n'étaient que grotesques, on se 
vontenterait de les traiter comme 
des polichinelles, mais cé sont des 
polichinelles- -vampires. Ces parti- 
<ipants à une ‘société secrète à une 
mafia que nos gouverants, au’ 
raient dû dissouûre depuis Jong- 
temps, se sont peu à.peu. installés 
au pouvoir, eb comme : © ‘Ja plupart 
de ces conspiratenrs.& nt-juifs 


va 


ont;juifs -Qu 


& gen à Ca 
cérès ne. trahissart pas” Nora D) 


“4 'avbé. d’Alez- 


ch 
sai] 
il 
oi 
| 
| 


niturés de Maison 
Epiceries et. Pro- 
visions. 


A DES F PRIX: TRES MODÉRÉS 


Réductions Spéciales le Samedi dans tous les départements 


Venez faire une visite au u seul Magasin canadien français 


à rayons de Prince-Albert. 


POTVIN & BARIL 


MARCHANDS GENERAUX 
303 AVENUE CENTRALE 


CASIER POSTAL 315 EN FACE DE LA 9 RUE 


Nous prenons les commandes par À Téléphone 485 
Livraison à domicile dans nimporte quelle partie de la viile 
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Collège d'Edmontor 


Dirigé par les Pères Jésuites 


Le nouveau.collège d "Edmonton ouvrira ses portes 
vers la mi- septembre. On débutera par des classes 
élémentaires destinées aux élèves de 10 à 15 ans. Il 
y aura un cours commercial anglais.avec un cours de 
français pour les élèves d'origine française et un cours 
classique français : avec un cours d'anglais. : 

Le noûvel édifice est: tout- à-fait en règle avec les 

‘prescriptions ‘de 12. plus sévère, -bygiène ; ; lumière 

abondante, ventilation, bains, gymnase eË le ‘reste ; 
rien n'a été épargné pour que ie. collège supporte la 

compäraison avec les meilleures institutions de TAI- 

_berta. Quant à à la valeur de l’ enseignément, l expé- 
rience pédagogique des Pères J ésuites est telle : :qu il 

n ‘est pas besoin d’ insister sur ce point. | 

Depuis dé longues années, la popülation française 

de l’ouest; insiste pour avoir un collège de Jésuites : 

maintenarit ‘que son désir est comblé, il reste aux Ca- 

nadièns-français de faire tout leur devoir pour main- 

| tenir, ce collège ; on peut dire que son sort futur est 

entre. eùrs à mains- et que s'ils hésitaient à : faire leur 

devoir, ‘ils seront responsables des conséquences di 
‘s'en suivront pour ‘leur avenir mational. " 


ue 


É Po ur renseignements $ adresser a au” 


Ÿ vents. du: Nord 
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| BON À FRANÇAIS | 


# 


Envoyez-nous la iatière que vous 
désirez faire imprimer et nos rédac- 

Ù teurs feront toutes les corrections . 
nécessaires. C'est lè seul moyen 
de vous assurer des impressions ‘ 
françaises impeccables 1 


* Il ne coûte pas. plus cher ‘de faire 
faire cet ouvrage d’une manière par- 
faite—il s'agit tout simplement de 
confier votre commande à une im- 

:primerie qui en fait ‘une spécialité. 
LE PATRIOTE DE L'OUEST. 

‘est outillé pour faire toutes les 
impressions dont vous avez besoin, 


Fe 


Circulaires 


Cartes d'affaires 


Pn-19 


Entêtes de lettres 
Etats de comptes 
Enveloppes 
Factures et 


Formules de tous genres 
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Nos prix sont modérés 


BE 


| Accenis français sur ‘fous 
nos caractères de fantaisie. 


Nous nous chargeons aussi | 
de Ja : Den française 
‘ou anglaise. Lu SS 


: Estmnés Re | Sur demande 


€ 


‘Une attention spéciale est. ac. | 
| cordée’ aux commandes par la Ne 
poste | 


-4 


ï, du groupe t ‘très intéressant. des: pa: 


‘de la compagnie M. G:R.. Heckle Us hésitérent. plus longti … d 
sont: lo. Que les paiements men- vant la maison de: Sœurs Oblates 
suels des salaires, aux. ‘entrepre- | de l'Assomption, mais, à: la ‘fin;|} 
neurs ainsi que ‘pour l'usage de P instinct de rage et de: destruction D 
l'usine seront, suspendus jusqu ‘au l'emporta, etils ne F éparg gnèrent 
ler mars 1914, époque où l'on es-|pas davantage. : à 
père reprendre les travaux. 20.| Mais Mostratli n'était pas |” uui- ls 
La ville donnera son billet à 60|que localité catholique. Un grou- 
jours à la Compagnie pour acquit- | pe important de paroisses de rite 
ter tous les montants dûs jusqu’au slavo-bulgare, très authentique- 
.1er sept. 1914. 30. La ville paie- | ment catholiques, existait dans. la 
-ra une indemnité de 27 par mois région, et c'était, pour la Thrace, 
sur l'outillage qui demeure inactif la Macédoine, la Bulgarie et toute 
à LaColle. Cette indemnité re-|la région, une espérance immense 
présente un montant de S$974.70 |de retour progressif à l'unité ro- 
par mois. 40. La ville compen-|maine. È 
sera à la Compagnie les salaires] Le Turc vainqueur a passé. par 
payés à M. Raymond, surinten- là : tout à été saccagé. 
dant des travaux et à ML Pollard| : Nous n'écrivons pas cette note 
son compiable jusqu'à ce que la|pour aborder à nouveau Ia ques- 
tion des massacres. Par suite d'u- 
ne faute politique très grave des 
Bulgares et d’excès malheureuse- 
ment certains commis par leurs 
troupes, l'opinion européenne s’est 
tournée cohtre eux avec une vio- 
lence telle, qu'il est évident qu'elle 
obéit à un mot d'ordre dont la vé- 


chaussures fines, Oxford, etc. 


jaunes ou noires 


“Venez vite. si vous ne vou- 


‘ 


lez pas manquer l'occasion 


compagnie leur ait trouvé un au- 


50 cents 


tre emploi. 


-—Les catholiques de Prince- 
Albert ont été témoins dhnanche, 
à la Cathédrale, d'une émouvante 
cérémonie religieuse. Deux jeu- 
nes lévites, M, I. de G. Brissette 
et M. VW. Melenewsk i,ont reçu des 
mains de $S. G. Monseigneur Pas- 
cal l'Ordre Sacré du sous-diaco- 
nat. Pendantuque les nouveaux 
clercs étaient prosternés sur les 
dalles du sanctuaire, une assis- 


RE EEE 


Bas blancs 


D 


pour enfants sur les Pardessus : 


rité n'est assurément pas l'unique 


Nettoyage | 


+ 


s 


souci, | | : 
Tout ce qui nous en 


Préoccupée de la difficulté d'agir 
contre la Turquie violatrice du 
traité de Londres, l'Europe évite 
de reconnaître les méfaits des 


Pour automne, poùr he 


Nous avons le méilleut assortiment de la. ville - Les. ‘ |Préssage 


nuits fraiches sont arrivées, il vous faut un pardessus L 
d’ automne. Venez le chercher i ici à N 


 MOÏTIE PRIX . 


reste 3 paires pour 


25 cents 


et Réparations 


tance nombreuse et recueillie unis- 


Turcs, qui, uous le savons par desi 
témoins, sont d'une efirovable au- 
thenticité, 

Mais nous n'écrivons pas ici 


Loue 4e ue ss pour discuter. Nous constatons = —— — 
Arès l'ordination, notre Evêque se - ‘ rs 
un 


PS Fe n fait: il v avait là une œuvre 
vénéré céléebra solennellement Fof- 
. . [catholique remarquable, un centre 
rice pontifical, pendant lequel le de catholicisme du rite slave plein Q 
% D Ê à 
R. P. MacCañirev, curé de la pa- P L i 
' d'espérance pour ceite moisson d “ 


roisse, fit une allocution sur Je sa- | future de l'umon des Eglises que 808 n VE CENTR n LE « 


crement de l'Ordre et les voca- les bons catholiques appellent de EEE 
tions ecelésiastiques. : Le Ie SP ‘ WESTERN KING HARNESS 
leurs vœux ardents. 

—M. Jos. Lion Meindre, curé C'est là maintenant une détres- 
de St Just et d'Oradour, diocèse | se incomparable. 
St. Flour (France} vient d'arriver 
à Prince-Ailbert. Cet ecclésiasti- 
que distingué a l'intention des’oc- 


saic pour eux ses prières À Celles 
du premier Pasteur dn diocèse 
qui chantait d'une voix grave et 
mue les Litanies des Saints. 


| dans Vétablissement 


il 


AAA 


La seule place. d’affaires à 
". DUCK. LAKE .. 


Notre assortiment d° hiver est au. complet, et nous pou- 
vons vous fournir tout ce dont vous avez besoin pour le 
comfort et la chaleur durant la froide saison. 

L'ÉPOQUE DES BATTAGES--Nous : sollicitons votre 
bienveillante clientèle pour tout ce qu’il vous faut à l'occasion 
des battages.- Nous.vous rendrons heureux en vous faisant 
réaliser une épargne de 25% en. achetant chez nous. 

Le secret de nos prix réduits réside. dans le fait que nous 
avons été chanceux dans nos achats. N'oubliez pas.que nous 
vendons la “KILFOUR RIMER.SHOES” .et.que nous avons un 


« 


La mort réclame son tri- 


cuper de la colonisation et de re- but dans la conquête assortiment complet de.chaussures de toutes 8ortes. . 

éruter pour l'Ouest canadien de de l'air - Notre motto est: “Petits Profifs, Grands Débits” 
jeunes colons de son pays pleins Nous saisissons cètte occasion pour: avértir nôtre clientèle 
de bonne volonté et fervents chré- Melun, France,—Un biplane il- - que notre magagin.sera” fermé. aux Jours "suivants :. jeudi et 


vendredi, les 2 et 8 octobre, ainsi que le’ 1] (Vendredi) du 
même mois. Veuillez: retenir ces dates: ‘ce ‘sontr des jours où 
nous serons en vacances." St ER tr uns - 


tiens. Qu'il soit le bienvenu par-|]uminé, après une envolée d’une 
mi nous et qu'un plein succès cou- | heure au-dessus de la.ville, chavi- 
ronne ses efforts. ra au moment d'atterrir. Le pi- 
idéai | lote Louis Olivier et un passager 
furent mortellement blessés dans 


—Un temps vraiment 
nous est accordé par la Providen- 
ce pour favoriser la récolte des la chûte. 
moissons. Nos fermiers de l'Ouest| Reims, France, —Le lieutenant 
Qu'ils Paul Lefranc et Mme LeFèvre, sa 
passagère, ont été victi.nes d'un|| Bride 3 FpC guides 1lpc, longueur 30 ) pds. Traits1r | 


sérieux accident d'aviation, Au |{doubles et piqués avec chaines dé fer. : “Attelles No. : 
3, Avaloires £pe. Tout complet:a avec. colliers, pour: 


A EEE EE EE +++ 


RUN UE 


sont dans la jubilation. 
n'oublient pas de remercier J'Au- 
teur de tout bien. 


moment où le lieutenant ailait at- 
terrir, sa machine se renversa et 


: tomha avec fracas sur le sol. Le j 
Nous sommes heureux de consta- . . . ; 
choc brisa le réservoir à combus- | SESSEaRERNEERE 


ter que le nombre des élèves s’est 
accru depuis l'année dernière. . ce 
se communiquèrent aux habits 


C'est une preuve que les parents 
P q P des deux malheureux aviateurs 
comprennent mieux J’importan-| 
déjà gravement blessés dans leur 

ce d'une éducation foncièrement 


chûte. De prompts secours leurs 
chrétienne pour leurs enfants. furent portés, mais on désespèré 
Nous les en félicitons etnousnous É 
- 5 néanmoins dé leurs j jours. 
‘beïmettons de Jeür rappeler que 


—L'école catholique séparée a 
ouvert ses cours le 2 septembre. 


tible qui prit feu, et les ‘flammes 


espace Lou À e : 
Ps . tit ET les plus nouveaux Vétemn nts mar- 
pour- annoncer 7 d : j” 
les tabacs canadiens | mie LA 
naturels. hachés, :QUES- crc 
NEL DE CHOIX, ROUGE ET Pt ut x 
QUESNEF, PARFUM D'ITALIE, DE LA 


CIE DE TABAC: DU COMTE MONTCALM 


pour le succès des études l'assi- Comme j bien con.” 2 
duité est absolument nécessaire.| Ce que. e le Curé d’Ars pensait nus, il ne pis : néces- 
Avec l'assistance régulière il faut| \ de la danse M En avez: vous », 
- 9 sue 3 : ro éjà fumé... D 
aussi la régularité dans l'accom- —— . dé Eh: Bien 


plissement des tâches imposées] I! n’est pas un commandement 
aux élèvés en dehors des heures|de Dieu, —disait-il —que a dänse 
de classe. | -Îne fasse profane... Ceux qui se 
livrent à à la danse sont dés. victi- 


Parmi les ruines. éffroyables que ounts, des j jeunes! ‘filles: qui ‘à a) 
laisse an elle, L Je double guerre suite de le danse, ont perduleür ré- 


roisses Slavo-bulgares, catholiques,” 


